
Animation pastorale 
 
 
 
   Parfois, lorsqu’on prononce l’expression « animation pastorale », ou encore « animation 
spirituelle », la réaction fuse : « Ah oui, les belles âmes ! »  Et l’on poursuit : « Mais après 
tout, c’est normal dans un collège des jésuites, puisque saint Ignace, leur fondateur, disait 
qu’il voulait aider les âmes !… » 
 
 
Ça ne se fait pas tout seul… 
 
   « Les belles âmes » – « Les jésuites » – « C’est normal ».  Eh bien non. Une animation 
pastorale n’est pas le boulot des seuls jésuites. Elle ne va jamais de soi, et toujours il faut la 
recentrer, la remettre en contact avec son sens et surtout avec la vie sans cesse en évolution. Il 
y a quelques années, un présentateur français célèbre avait invité sur le plateau d’une émission 
de variétés quelques jeunes européennes qui avaient passé un mois en France. « Et alors les 
filles, qu’est-ce que vous pensez des garçons (français) ? »  Chacune y va de son 
commentaire, sauf la russe, qui se tait. Le présentateur l’interpelle : « Et toi, tu ne dis rien ?  – 
Ben, ils sont tous très gentils, mais aucun ne m’a parlé de mon âme. »  Un ange passe. Elle 
voulait dire que personne n’avait dialogué avec elle à propos de choses sérieuses, au-delà des 
échanges superficiels et de bon ton dit-on. Prendre le temps de chercher ensemble à formuler 
ce que l’on ressent ensemble, donner à l’autre toutes ses chances pour qu’il puisse parler de ce 
qui lui tient à cœur. L’écouter. Se confier aussi, lorsque le respect mutuel s’approfondit. Là on 
va vers l’âme, vers l’essentiel, vers ce qui donne sens à la vie, et c’est cette profondeur-là que 
Jésus évoquait lorsqu’il disait : « Pourquoi m’appelez-vous ‘Seigneur’,‘Seigneur’, et ne faites-
vous pas ce que je dis ?  Toute personne qui vient à moi, écoute mes paroles et les met en 
pratique, je vais vous montrer à qui elle ressemble. Elle ressemble à quelqu’un qui, bâtissant 
une maison, a creusé, creusé profond et posé les fondations sur le roc. La crue survenant, le 
torrent s'est rué sur cette maison, mais il n’a pu l’ébranler, car elle était bien bâtie. » (Luc 6, 
46-48) 
 
 
Solidarité et intériorité… 
 
   Car en fait, plus profondément que les débats techniques et les dualismes faciles, la Parole 
de Dieu, la Bible, désigne par le mot ‘âme’ toute notre personnalité depuis son intériorité 
jusqu’à ses aspects les plus matériels, corporels, mais vue sous un angle particulier : notre 
capacité d’être aimé et d’aimer nous-mêmes. Quand saint Ignace voulait aider les âmes, c’est 
là qu’il se situait : faire effort pour permettre à chacun, à chacune, de découvrir son souffle de 
vie, ses capacités, ses qualités, ses faiblesses aussi, son espérance parfois si enfouie sous les 
déconvenues, et de s’engager concrètement pour qu’il y ait plus d’amour dans le monde. Bâtir 
donc, sur le roc des valeurs évangéliques : l’attention à l’autre et l’attention à Dieu, solidarité 
et intériorité. « L’Animation, pastorale, c'est d’abord un esprit qui doit inspirer toute notre vie 
ensemble. De cet esprit, chacun, chacune est responsable dans l’école », disait déjà le P. 
François Philips en 1994. Ce n’est donc pas le paradis un peu planant de « belles âmes ». 
 
 



Continuité ?  Changement ? 
 
   L’animation Pastorale s’inscrit ainsi, cette année encore, dans une continuité. Toutefois, une 
organisation nouvelle est mise en place pour faciliter la répartition des tâches de coordination. 

• Le P. Denis Joassart, qui nous revient du Troisième An (année de formation jésuite 
avant les derniers vœux) et du Rwanda, est responsable de l’animation interne à 
l’école (par exemple : célébrations de rentrée, animations de Noël, de carême, …). 

• Le P. François Philips continue à assurer, avec le dévouement et la compétence qu’on 
lui connaît, le service d’organisation et de coordination des activités qui impliquent 
une collaboration prévue depuis longtemps avec des intervenants externes à l’école 
(ex. : récollections de début d’année, retraites, activités d’intégration, …). 

   Puisqu’il y a répartition des tâches dans la continuité d’un même esprit, les deux secteurs 
« interne » et « externe » ne seront évidemment pas étanches, ce serait absurde. Tous et 
toutes, nous sommes appelés à imaginer, à collaborer jusqu’au bout, à prier aussi dans l’esprit 
que l’Équipe pastorale, laïcs et religieux, cherche à promouvoir et à servir. Allons à 
l’essentiel. Ensemble. 
 
 
Amar y servir 
 
   « Amar y servir » : aimer et servir, résumait Ignace. « Il est bon, d’abord, de remarquer… 
(que) l’amour doit se mettre dans les actes plus que dans les paroles. » notait-il également 
dans ses Exercices Spirituels. Telle est la perspective pastorale de notre école, en continuité 
avec l’expérience originale de saint Ignace de Loyola et de ses premiers compagnons. 
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